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 «On ne se bat pas par espoir d’une récompense ou d’une re-

connaissance. On ne calcule pas les bénéfices et les intérêts. 

On se bat parce qu’il le faut. Pour réparer une injustice. 

Parce que le principe de résistance passe avant le principe 

d’espérance».  
 

L’EDITO    A quelque chose  

        la grève est bonne ! 
Vous l’avez  certainement remarque (ou pas ?) la pa-

rution .et  la diffusion de notre journal Le Post Hier pâ-

tit un peu de la situation sociale du moment. En effet, 

la multiplication des actions et manifestations, ne 

nous permet pas de consacrer le temps néccessaire à 

la rédaction de notre feuille de choux : tant mieux ! 

 Mais cela révèle également, qu’il nous faut pour le 

présent et pour l’avenir envisager une autre source de 

transmission des informations.  Nous disposons déjà  

d’une base solide, une liste de diffusion de plus de 80 

adresses mails dont nous nous servons allègrement 

(pas trop abusivement espérons-nous !) pour faire 

parvenir la parution d’un nouvel article du site Retrai-

tés CGT Poste 13, des convocations, informations etc.  

Alors, on s’adresse à toi qui lis actuellement cet édito, 

et qui n’a pas encore fourni une adresse mail où il se-

rait possible de te faire parvenir des informations et te 

sollicitons pour que tu acceptes de recevoir par 

@mails les infos de ta section de Retraités.  

C’est facile et tout simple : tu envoies   un mail à  

retraites.cgtposte13@gmail.com    titré « Liste de Diffusion » 

et tu recevras nos infos dans ta boite mail. Et si tu ne 

veux plus rien recevoir, il te suffira de nous en avertir 

également par mail. 

Alors, oui, à quelque chose, la grève est bonne et nous 

espérons tous qu’elle sera vraiment TRES BONNE  avec 

LA GAGNE sur le dossier des retraites !  

De l’argent… 

 pour les actionnaires 

 
Pendant les grèves sur les retraites,  La 

Poste continue de vous faire les poches ! 

Dans le cadre du Conseil 

d’Administration qui s’est tenu le jeudi 19 

décembre, les actionnaires du groupe La 

Poste (CDC et État) viennent d’annoncer, 

qu’ils s’octroyaient généreusement une 

évolution de + 10 % des dividendes qui 

leurs sont versés ! 

 

Ainsi la part des dividendes reversés aux 

actionnaires va passer de 25% actuelle-

ment à 35 % soit l’équivalent de 500 mil-

lions d’euros sur la base du résultat 

d’exploitation prévisionnel 2020. 

A titre indicatif, c’est 10 fois le montant 

de la prime  Gilet Jaune dite «prime Ma-

cron » qui a été versée aux salariés début 

2019 (50 millions d’euros) par La Poste. 

 

Après l’annonce du plan d’économie de 

300 millions, également inscrit au budget 

prévisionnel 2020, c’est donc la seconde 

mesure d’austérité à l’égard des salariés 

en moins de 6 mois !  
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 PETIT HISTORIQUE DE LA CFDT...  

 par l’historien Michel Estievent 

A propos de la CFDT un peu d’histoire pour rafraîchir les mémoires. 
• 1964 = Naissance de la CFDT après une scission de la vieille CFTC elle-
même née en 1919. 
• 1983 = La CFDT dirigée par Edmond Maire soutient le tournant de la rigueur du gouvernement 
Mauroy auquel appartient Delors qui tient le manche de la trahison du PS devenu la Deuxième 
Droite comme l’ont justement écrit Garnier et Janover. 
• 1995 = La CFDT dirigée par Nicole Notat soutient la réforme de la Sécurité sociale du gouver-
nement Juppé. 
• 2003 = La CFDT dirigée par François Chérèque soutient la réforme des retraites portée par 
Jean-Pierre Raffarin et Fillon. 
• 2005 = La CFDT appelle à voter « OUI » au traité constitutionnel rejeté » par référendum par le 
Peuple de France puis voter 2 ans plus tard par les parlementaires de l’UMP… 
• 2013 = La CFDT signe les accords de « sécurisation de l’Emploi» voulue par le MEDEF… 
• 2016 = La CFDT est favorable et signataire de la Loi-travail dite Loi El Khomri dont tout le 
monde sait qu’il y a derrière un certain Emmanuel Macron. 
• 2019 = La CFDT fait semblant d’être en désaccord sur – l’âge pivot – 
• 2020 = La CFDT propose une conférence…. pour endormir la contestation 

Pour Marine Le Pen, « on a toutes les raisons de détester      

la CGT et Philippe Martinez» 
Marine Le Pen n'est pas encore prête à défiler aux côtés de Philippe Martinez. Invitée mardi 13/01/2020  sur 

RMC et BFM TV la présidente du Rassemblement national a multiplié les critiques à l'encontre du secrétaire 

général de la CGT. «On a toutes les raisons de détester la CGT et M. Martinez. M. Martinez se rend bien 

souvent imbuvable. Il est absolument sectaire, odieux. Il refuse le processus démocratique»  

Ainsi, Marine Le Pen ne souhaite pas que la CGT ait à elle seule le monopole de la contestation. «Cette ré-

forme des retraites est rejetée par une majorité de Français», a-t-elle voulu rappeler, affirmant qu'il ne 

s'agissait pas «seulement du problème de la CGT*² »  

*²  Le secrétaire général de la CGT avait affirmé dès le 5 déc. premier jour de mobilisation, que «les thèses 

du Rassemblement national» n'étaient «pas les bienvenues» dans les manifestations. «Les solutions des gens 

qui sont racistes ne sont pas les bienvenues dans les mouvements sociaux», avait insisté Philippe Martinez, 

assurant que «le problème dans notre pays ce n'est pas l'immigration, c'est le partage des richesses».  

Ça tombe bien, nous aussi on déteste le R.N 
N.B : Contrairement au Berger de la CFDT,  qui vient  y faire un petit tour puis s’en va, M. Le Pen n’a pas 

dû regarder passer les défilés  contre les retraites  ni fait attention à la  couleur des Gilets et des 

peaux  pour penser que la CGT à seule  la couleur de la contestation ! 

C’est bien là le seul point que l’on pourrait approuver. En fait, l'extrême droite hait le syndicalisme en géné-

ral . Le 14/01, dans une interview à la presse,  c'est à la CFDT et à l'UNSA qu'elle s'en prenait, 

Sauf quand il s'agit d'organisations maison au service des patrons, comme le furent la CSL et autre CFT chez 

Citroën, Peugeot... grands pourvoyeurs de nervis et de colleurs d'affiches du FN ou telle amicale réunissant 

des policiers drogués au LBD. 
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 Cette année, 2020 Lorsque vous écrirez une date sur un docu-

ment officiel, faites bien attention d’écrire l’année en entier : 21/01/2020 au lieu de 
21/01/20, ça dans le 2èm cas, une personne mal intentionnée pourrait y ajouter 2 
chiffres (2019,2018, etc.) et rendre votre document ccaduc ou antidater une autorisa-
tion quelconque pour pouvoir justifier d’une antériorité inexistante (acte de vente 

foncière, etc.) Je l’écris en entier ! 
 

Si Versailles m’était conté… 

Macron a invité lundi 20 janvier 2020,  200 grands patrons français et 

étrangers à Versailles. 
Rien n’est trop beau pour accueillir les représentants du monde que le président élu par défaut 

a pour mission de servir. Il affichera les dorures du château pour « vendre » la France, alors 

que celle-ci déborde de colères. 
Il me vient à l’esprit un certain 1er octobre 1789. 

Ce jour-là, un dîner de gala était donné dans la salle d’Opéra du château de Versailles. La reine Marie-
Antoinette que les nostalgiques de la royauté tentent de réhabiliter brillait au milieu de ses invités. 
Quatre jours après, à Paris, la foule criait « A Versailles, à Versailles ».A la petite troupe féminine accro-
chée aux grilles du château et exigeant du pain, Marie-Antoinette aurait répliqué : « S’ils n’ont pas de pain, 
qu’ils mangent de la brioche. » 
On connaît la suite et le sort raccourci de la royauté de l’époque. 
Macron ferait bien de se méfier. L’Histoire bégaie-t-elle ? Parfois, même si les réalités d’aujourd’hui ne re-
produisent que rarement celles d’hier, il y a toujours quelque chose d’identique. 
José Fort pour Vie nouvelle 

 

Ailleurs dans le Monde      De Santiago à Paris,                                                                                        
les peuples dans la  rue contre l’ultralibéralisme 
A comme Algérie, B comme Bolivie, C comme Colombie, E comme Équateur, F comme 
France… Le point de départ des protestations a parfois peu d’importance un mois plus 
tard. Et la satisfaction de l’exigence initiale des manifestants, peu d’effet. En annulant une 
augmentation de 4 % du prix du métro, M. Sebastián Piñera n’a pas davantage dégagé les 
rues de Santiago que le gouvernement de Hongkong n’avait désarmé ses opposants en re-
tirant un projet de loi d’extradition. Une fois le mouvement lancé, il faut céder plus. Le cas 
échéant, envoyer la police, l’armée. Promettre, en Irak, au Chili, en Algérie, qu’on modi-
fiera la Constitution. 
Mais, sitôt le feu apaisé quelque part, il se rallume ailleurs. Les exigences sont immenses : 
« Le peuple veut la chute du régime. » Comment peut-il y parvenir ? Pour faire quoi ? Il ne 
le sait pas toujours, et il avance. En Algérie, cela fera bientôt un an qu’il manifeste. À 
Hongkong, il s’est mis en marche en avril dernier. Son mérite est grand : la crainte d’une 
répression féroce pourrait paralyser les contestataires. Pourtant, ils ne lâchent rien. Et que 
se passe-t-il en Iran, où même le nombre des manifestants assassinés est tenu secret ? 
Une défiance générale sert de ciment, ou de glaise, au mouvement populaire. Défiance 
envers le libéralisme économique qui parachève une société de castes, avec ses nababs et 
ses parias. Mais surtout, défiance envers l’arrogance et la prévarication du système poli-
tique en place, que la classe dominante, « les élites », a transformé en garde prétorienne 
de ses privilèges. 
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Une AG qui a fait « plouf »! 
Jeudi 23 janvier devait se tenir  notre Assemblée Générale  statutaire du début d’année. Pour des raisons de 

logistiques et matérielles ajoutées à des raisons personnelles, j’ai dû prendre SEUL la décision d’annuler 

celle-ci au dernier moment. J’espère que tout le monde a été averti à temps, j’ai 

fait de mon mieux pour vous informer.  

J’assumerai donc SEUL et PLEINEMENT  la responsabilité de la situation 

crée….et j’en tirerai les conclusions : 

 JE RESTE !!! (tant pis pour vous !)   (P. Marti)  

 

  Le « nouveau monde » d’Emmanuel 

Macron ressemble de plus en plus à un retour au XIXe 

siècle, celui d’avant les conquêtes sociales, la Sécurité so-

ciale, la liberté syndicale et la retraite à 60 ans… 

  Un modèle contesté  
C’est ce monde-là que rejettent plus ou moins en conscience 

toutes les catégories de la population. Les tentatives de passage 

en force des réformes et mesures exclusivement favorables au 

marché ne changeront rien à cette réalité. Les luttes ont fait 

grandir la nécessité d’inventer un nouveau mode de vie écono-

mique et sociale qui donne toute leur place aux retraités, aux  

femmes, aux hommes, aux jeunes, au travail et qui protège la 

planète. 

 

Avec de        

nouveaux héros 

Les héros de cette période historique 

ouverte par le mouvement contre la ré-

forme des retraites ne sont pas les « 

premiers de cordée » réunis à Versailles 

par Macron, mais celles et ceux qui par 

la grève, les manifestations, le soutien 

au mouvement inventent le nouveau 

monde dont nous avons besoin. 

 

Des déficits programmés.  
Le financement des retraites n’est pas menacé dans le système actuel. Le Conseil d’Orientation des Retraites éva-

lue le déficit de la Sécurité Sociale en 2025 entre 7 et 15 milliards. Mais les défenseurs du projet se gardent bien 

de rappeler que la dette sociale sera entièrement remboursée à cette date et que la Sécu disposera de près de 17 

milliards d’excédent par an. La totalité des réserves de financement des retraites s’élève à plus de 120 milliards, 

résultant des régimes spéciaux en excédent et du fonds de réserve de 36 milliards prévus justement pour faire 

face aux déficits. La suppression des exonérations de cotisations sociales rapporterait près de 70 milliards… 

Des moyens de financement ignorés  

Et si l’emploi est une priorité comme le prétend le gouverne-

ment, il faut savoir que la création d’un million d’emplois c’est 

10 milliards de cotisations supplémentaires. L’égalité salariale 

entre les femmes et les hommes se traduirait par un apport de 6 

milliards par an. Les ressources existent, elles permettraient de 

financer le retour à la retraite à 60 ans et non pas un nouveau re-

port de l’âge de départ. 
 

En raison de mouvements sociaux (et de vacances 
scolaires) nous ne sommes pas en mesure de fixer 
la date de notre prochaine Réunion Mensuelle. 
Néanmoins, nous organisons un 

Bureau Départemental élargi le 
Lundi 3 février 2020 à 9H 

Au siège du Syndicat à La Rose 
Tu y es cordialement invité afin de nous apporter 
ton avis et tes attentes. 
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